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Le fond Decitre donne un coup
de pouce pédagogique aux fa-

milles en offrant 109 livres pour le
plus grand bonheur des deux  for-
matrices en français sur le site,
Irène Rivière et Amélie Villard :
« Cela va nous permettre de tra-
vailler sur de nouvelles méthodes
avec des livres comprenant des
C.D. »
Arrivés pour le plus grand nombre
fin 2015, les Roms se sont engagés
auprès du préfet dans un program-
me d’insertion par le travail et
l’apprentissage de la langue.
« Nous avons trois ans pour y
arriver », reprennent les formatri-
ces. « Au début, ils ne savaient pas
lire ni écrire. Avec ces livres, nous
allons pouvoir accélérer leurs pro-
grès à l’oral et à l’écrit en faisant
des exercices. »
Même satisfaction du côté de l’in-
tervenante A.T.D. quart monde,
Monique Dugnolle : « Je vois qu’il
y a aussi dans les cartons des
livres pour enfants. C’est bien.
Pour notre part, on suivait ces
familles déjà depuis leur camp de
la Feyssine à Villeurbanne d’où ils
ont été expulsés. Je me souviens
que les enfants envoyaient en l’air
leurs premiers livres pour s’amu-
ser ! Ils n’étaient pas habitués à
lire. »
Cette association vient tous les
samedis avec sa bibliothèque mo-
bile afin de leur donner le goût de
la lecture.
PRATIQUE À Chapoly, 15 familles sont 
hébergées dont 40 enfants scolarisés 
à Saint-Genis, Tassin ou Lyon. Les 
Roms sont encadrés et suivis par 
l’association Habitat et Humanisme.
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109 livres pédagogiques 
pour les familles du village Roms
Mardi après-midi, une petite fête 
s’est tenue dans le village d’in-
sertion pour saluer le don de 
livres par Decitre.

�Amélie Villard et Irène Rivière sont heureuses de disposer d’un 
nouvel outil de travail grâce à ces nombreux livres. Photo Jean-Marc ROFFAT

Va-t-on voir une envolée de pe-
tites phrases dans la 10e cir-
conscription ? Le maire de 
Saint-Laurent-de-Chamous-
set, Pierre Varliette, conteste la 
démarche du maire de Saint-
Symphorien-sur-Coise, Tho-
mas Gassilloud, et il a pris la 
peine de le faire savoir dans un 
mail à tous les maires de la 

10e circonscription. « Depuis 
maintenant plusieurs mois, 
nous sommes harcelés de 
courriels, pour faire une pro-
motion mensongère et déma-
gogique de sa capacité à ras-
sembler autour d’un projet soi-
disant apolitique, dénué de 
tout fondement. Thomas Gas-
silloud se targue de réunir 

autour de lui un grand nombre
de maires, soi-disant que ceux-
ci ne veulent pas l’exprimer 
pour cause de représailles de la
part du président du Départe-
ment. Et bien, c’est vous pren-
dre, chers collègues, pour des 
gens irresponsables ! Je pense 
que Thomas Gassilloud ne se-
ra pas l’homme providentiel. 

Sa jeunesse, et sa fougue l’éloi-
gnent pour l’instant des réali-
tés pour un rétablissement de 
notre pays ». Et dire que Pierre
Varliette et Thomas Gas-
silloud siègent ensemble à la 
Communauté de communes 
des Monts-du-Lyonnais, où ils 
sont tous deux vice-prési-
dents…

10E CIR CONSCRIPTION  LÉGISL ATIVES

Pierre Varliette dénonce « la jeunesse et
la fougue » du candidat Thomas Gassilloud

�Pierre Varliette, 
maire de Saint-Laurent-de-
Chamousset. Photo Le progrès
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} Nous sommes 
fières. Cela va nous 
permettre de le noter 
sur notre C.V., et nous 
donner plus de 
chances de trouver un 
travail. Cela fait 
deux  mois que nous 
avons préparé ce 
diplôme avec celles 
qui nous aident ici. ~

Manuela (21 ans) et Daniela 
(19 ans) ont obtenu leur Diplôme 
d’initiation à la langue française.

Depuis deux ans
Fin 2015, le préfet a procédé à 
l’expulsion de camps Roms le 
long du périphérique, notamment 
celui de Villeurbanne-Feyssine, 
pour déplacer les familles à Saint-
Priest et Saint-Genis-les-Ollières. 
Il s’agit de villages I.E.E (Insertion 
par l’emploi et l’école). Sur une 
période de trois ans, les familles se 
sont engagées à respecter le règle-
ment intérieur et accéder à l’em-
ploi avant la fermeture des villa-
ges prévue à la fin 2018. En amont 
de leur arrivée, une manifestation 
avait réuni un millier d’opposants 
dans les rues du village.

� Photo Jean-Marc ROFFAT

« 80 % de nos résidents ont eu accès 
au travail. Deux de nos familles ont 
pu ainsi se déplacer dans la Nièvre, 
avec un travail et un logement. Nous 
avons accueilli deux autres familles 
en remplacement en janvier. Chacun
a pu avoir une première expérience 
avec le travail, très souvent en inté-
rim. C’est essentiellement dans le net-
toyage, pour les femmes, et dans la 
manutention sur les chantiers, pour 
les hommes. À Saint-Priest, deux rési-
dents sont désormais en CDI. Nous 
avons un très bon retour des em-
ployeurs. On travaille également sur 
l’accession au logement car on doit 

quitter ce site fin 2018 conformé-
ment à la volonté du préfet. On rem-
plit les vœux à la veille sociale car c’est
très long pour aboutir à un loge-
ment.  »

«80 % de nos résidents ont eu accès au travail»
Benoît Aurenche, directeur des 
villages à Saint-Genis et Saint-Priest.

� Photo Jean-Marc ROFFAT
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